
C’est un dispositif de santé publique 
qui permet l’accueil d’usagers de 
drogues en situation de précarité 
par une équipe professionnelle 
médico-sociale dans le but de :

Réduire les risques de décès et de 
maladies graves par une consommation 
supervisée de drogues ;

Réduire l’usage de drogues et la 
présence de seringues dans les lieux 
publics et privés ;

Procurer un environnement 
respectant des règles d’hygiène 
fondamentales ;

Stabiliser les usagers en leur 
donnant accès à un service de santé 
et à un suivi social pour favoriser leur 
réinsertion et restaurer leur dignité ;

Améliorer la sécurisation et 
le cadre de vie dans des quartiers 
subissant des nuisances associées  
à la consommation de drogues.

SCHÉMA DE 
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QU’EST-CE QU’UNE SALLE 
DE CONSOMMATION 
À MOINDRE RISQUE (SCMR) ?ADRESSE

14 rue Ambroise Paré 75010 Paris

OUVERTURE 7J/7
11 heures d’ouverture quotidienne 
au public (9h30 > 20h30)

       Présence quotidienne du personnel 
de Gaïa-Paris dans le quartier entre 
10h et 21h par des maraudes

CONTACTS
Ligne Gaïa-Paris dédiée riverains : 
0762499345
association@gaia-paris.fr
www.gaia-paris.fr

En cas d’urgence : 
SAMU : 15 
SAPEURS POMPIERS : 18 
POLICE : 17
ecoute10@interieur.gouv.fr

RESSOURCES
www.mairie10.paris.fr/scmr

Au 30 septembre 2020, l’Espace Gaïa présente un bilan global positif depuis son 
ouverture : 

 1 442 personnes inscrites dans le dispositif 
 170 consommations en moyenne par jour
 242 027 consommations évitées dans l’espace public
 4 859 consultations sanitaires
 4 711 entretiens sociaux

Publié 
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2020.

 LA SALLE DE CONSOMMATION 
À MOINDRE RISQUE

PARISIENNE

« ESPACE GAÏA »
SALLE JEAN-PIERRE LHOMME



DÉJA PLUS DE 90 SCMR DANS LE 
MONDE
La première salle a ouvert en 1986 à Berne, 
en Suisse. Depuis, il en existe plus de 90 
dans 10 pays et 60 villes différentes. Au vu 
des retours d’expérience positifs, des projets 
d’ouverture sont en discussion dans d’autres 
villes et pays.

LA SCMR COMPLèTE                    
LE DISPOSITIF DE RÉDUCTION DES 
RISQUES (RDR) PARISIEN
Elle vient compléter les structures existantes de 
RDR : Centres d’accueil et d’accompagnement à 
la réduction des risques pour usagers de 
drogues (CAARUD), Centres de soins, 
d’accompagne ment et de prévention en 
addictologie (CSAPA) et automates 
distributeurs / échangeurs de matériel de 
réduction des risques.  

La SCMR met à disposition 12 postes d’injection 
et 4 postes d’inhalation.

3 ObJECTIFS : SANTÉ, SOCIAL & 
CADRE DE VIE 

�L’amélioration de la santé  
des usagers par :

•	la réduction des risques de surdoses, 
d’infections et d’autres complications liées 
à la consommation de drogues ;

•	l’amélioration de l’accès aux soins ;
•	 l’accompagnement vers des traitements de 

substitution ou vers le sevrage.

�L’accès aux droits sociaux par :
•	l’accompagnement social ; 
•	l’orientation vers un hébergement, vers un  

travail d’insertion.

�L’amélioration de la tranquillité 
publique et du cadre de vie 
pour les riverains par :

•	la baisse des consommations de drogues 
dans l’espace public ;

•	la baisse des nuisances associées ;
•	la diminution des seringues et des déchets 

associés à la consommation dans l’espace 
public ;

•	l’inscription du dispositif dans un ensemble 
de projets d’aménagements (nouvelle Gare 
du Nord, promenade urbaine de Barbès à 
Stalingrad, nouvel hôpital Lariboisière...) qui 
vont contribuer à améliorer le cadre de vie 
dans le nord du 10e arrondissement.

À PROXIMITÉ DE LA GARE DU NORD 
Le quartier de la gare est un carrefour majeur 
de flux et d’échanges. Depuis plus de 20 ans, 
des usagers sont présents et consomment 
dans la rue, les toilettes publiques, les halls 
d’immeubles, les parkings... C’est ce que l’on 
appelle une « scène ouverte » et c’est la plus 
importante de Paris.

UN CADRE JURIDIQUE NATIONAL  
ET UN SUIVI LOCAL 
La Loi Santé du 26 janvier 2016, à l’article 
43, a permis l’expérimentation des SCMR 
en France. Une évaluation scientifique  a été 
confiée à L’INSERM (Institut National de la 
Santé et de la Recherche Médicale).
A Paris, ce dispositif médico-social est soutenu 
par la Ville de Paris, l’Agence Régionale de 
Santé Île-de-France (ARS-IDF), la Mission 
Interministérielle de Lutte contre les Drogues 
et les Conduites Addictives (MILDECA), 
l’Assurance Maladie (CPAM de Paris) et les 
services de l’Etat (Parquet, Police).
La Mairie du 10e anime un Comité de voi sinage 
qui  réunit les représentants de riverains, les 
parte naires institutionnels et les associations 
afin d’échanger sur le fonctionnement de la 
SCMR et son impact. 

DES GARANTIES EN TERMES              
DE SÉCURITÉ, DE  TRANQUILLITÉ 
PUbLIQUE ET DE MÉDIATION SOCIALE

La SCMR est au coeur d’une Zone de Sécurité 
Prioritaire dotée de moyens supplémentaires. 
Des équipages sont fidélisés : la Brigade 
Territoriale de Contact (BTC) 10-18. La police 
peut intervenir à l’intérieur ou à l’extérieur de la 
SCMR, comme partout ailleurs.

Un travail de médiation sociale, maraudes 
pédestres, est assuré par l’équipe de Gaïa-Paris, 
afin d’aller à la rencontre des usagers, mais 
aussi d’échanger avec les riverains.

DES USAGERS MAJORITAIREMENT  
PRÉCAIRES
Ce dispositif s’adresse à des personnes le plus 
souvent en hébergement précaire ou SDF ayant 
des diffultés d’accès  aux droits sociaux. Seuls 
les usagers injecteurs de plus de 18 ans  ont 
accès à la SCMR. Chaque jour 170 personnes 
en moyenne fréquentent l’Espace Gaïa.

UN ACCOMPAGNEMENT 
MÉDICAL ET SOCIAL
Les usagers bénéficient de consultations 
médicales spécialisées (hépatites, 
infections...) et de soins infirmiers (plaies, 
dépistages...). L’Espace Gaïa est pour les 
usagers un lieu de rencontre avec les 
travailleurs sociaux permettant la réactivation 
de leurs droits sociaux (domiciliation, CNI, 
hébergement, justice...) qui est indispensable 
pour leur réintégration dans le droit commun. 
La caisse primaire d’assurance maladie 
(CPAM) y assure également une permanence 
chaque semaine. Un dispositif d’insertion 
professionnelle, le Labofabrik propose un 
espace de production d’objets à partir de 
matériaux recyclés.

UNE ÉQUIPE D’ACCUEIL 
PLURIDISCIPLINAIRE
L’équipe salariée, composée de 34 profes-
sionnels (éducateurs, infirmiers, assistants 
sociaux, médecin et agents de médiation), est 
impliquée au quotidien dans l’accueil, le suivi 
et l’accompagnement des personnes reçues 
à l’Espace Gaïa.LES GRANDES DATES DE LA RÉDUCTION DES RISQUES ET DES SCMR

UNE PERSONNE
SUR DEUX

CONTAMINÉE
PAR LE VIH-SIDA
EST UN USAGER
DE DROGUES.

VENTE LIBRE
DES

SERINGUES
POUR

PERSONNES
MAJEURES.

installation	du	1er	automate	distributeur/
récupérateur	de	seringues	rue	de	maubeuge

OUVERTURE
DU 1ER LIEU
D’ACCUEIL

POUR USAGERS
DE DROGUES

PAR MÉDECINS
DU MONDE.

ACCÈS AUX
TRAITEMENTS

DE
SUBSTITUTION
AUX OPIACÉS.

EXPERTISE
INSERM

FAVORABLE À
L’EXPÉRIMENTATION

D’UNE SMCR.

	Paris	et		
strasbourg	

candidates	Pour	
l’exPérimentation	

de	scmr.	

Promulgation	
de	la	loi	de	

modernisation	de	
notre	système	de	
santé,	incluant		

les	scmr.

ouverture		
de	la	scmr		
«argos»		

à	strasbourg.

ouverture	du	programme	d’échange	de	
seringues	steP	(ego,	aurore),	blvd	de	la	chapelle

Projet	d’ouverture	d’une	scmr	porté	par
gaïa-Paris	et	médecins	du	monde.

	ouverture	de	la	scmr		
«espace	gaïa»	à	Paris.

RECONNAISSANCE
ET INSCRIPTION

DE LA RÉDUCTION
DES RISQUES

DANS LA LOI DE
SANTÉ.
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Quelques	dates	de	la	rdr	dans	le	secteur
à	proximité	de	la	gare	du	nord


